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Madame la Députée,

Comme vous l'avez expliqué, aujourd'hui 2 août, nous avons collectivement consommé toutes
les ressources renouvelables de la planète pour cette année. Si vous m'aviez posé cette
question il y a trente ans, vous l'auriez fait le 25 octobre, il y a vingt ans, le 2 octobre et il y a
dix ans, le 19 août. Nous devons essayer d'enrayer ce recul.

Avec cet événement, nous prenons soudainement conscience, et peut-être tardivement que, sur
notre planète, l'abondance n'est pas la norme mais l'exception. C'est la rareté qui est la norme.
À travers un certain nombre de politiques, pas toujours très agréables, nous nous plions à
l'obligation de fixer des limites : c'est la régulation, la réglementation, et avec elles le retour
aux origines de l'économie, qui n'est pas basée sur la prédation, l'exploitation et la destruction.

Pour une économie qui protège nos ressources et nous permette d'envisager l'avenir, j'ai besoin
de l'aide et de l'appui de chacun. Cela passe par l'économie circulaire, vous l'avez dit, par
l'efficacité énergétique - nos entreprises et nos concitoyens y trouveront des avantages -, par
un mode de production agricole et de consommation alimentaire qui n'entraînent pas de gâchis,
protègent nos sols et permettent de les réhabiliter.

C'est cet ensemble de politiques publiques qui est nécessaire. Avec le président de la
République et le Premier ministre, je m'emploierai à coordonner cette action pour que cette
échéance arrive chaque année plus tard./.
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